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Le 30 septembre 2014 beaucoup de monde s’est rassemblé dans le nouveau 
jardin communautaire de la commune de Steinsel. Le bourgmestre Jean-Pierre 
Klein souhaitait la bienvenue à la présidente de la fédération luxembourgeoise 
du Coin de Terre  Martine Mergen, au président honoraire Jean Kieffer, aux 
députés et aux membres du conseil communal et échevinal de Seinsel, aux 
représentants de la fédération luxembourgeoise du Coin de Terre ainsi qu’aux 
nombreux amis jardiniers. On se sentait bien, le beau temps était de la partie. 
 
Lors de cette inauguration les membres de la maison des jeunes et les jardiniers 
pleins de zèle de ce nouvel ensemble ont organisé les boissons et les agapes. 
 

 
 

 



 
Le jardin à Steinsel est un concept original se situant entre jardins familiaux 
traditionnels et jardins communautaires. Il a été souligné dans les différents 
discours qu’il y avait beaucoup de personnes intéressées pour les 24 parcelles 
individuelles et les 4 parcelles communautaires. Un accent particulier est mis 
dans ce jardin sur le travail en commun et la convivialité.  
 
Sur les parcelles communautaires travaillent six à sept familles ensemble. 
Semences et plantes et ultérieurement la récolte sont une affaire commune.  
 
La maison des jeunes dispose aussi d’un lopin de jardin. 
 
L’ensemble de jardins est entouré par une pelouse fleurie sauvage dans laquelle 
des arbres fruitiers de variétés locales anciennes ont été plantés. 

 
 
L’originalité de ce projet réside dans le fait que sa conception et sa réalisation 
ont été faites quasiment dès le début avec les futurs jardiniers. 
C’est d’ailleurs pour cette raison que le projet qui en a résulté, a un caractère 
mixte se situant entre « cité jardinière » classique et « jardin communautaire ». 
Une grande diversité des personnes a en effet participé à ces discussions. 
C’est avec les futurs jardiniers qu’ont été définis les dimensions des lopins, les 
besoins en infrastructures, le règlement intérieur, le plan, etc. Les jardiniers ont 
aussi participé au piquetage, à la construction des chemins etc. 
Par ailleurs, dans le fonctionnement du jardin il faut partager l’eau, les bacs à 
compost, les travaux d’entretien des parties communes etc., donc la notion de « 
communautaire » reste très importante. 

 



Principes de planification : 
o tenir compte des besoins réels des intéressés 
o inclure les futurs jardiniers dans le projet dès la phase de planification 
o flexibilité : lancer le jardin alors même que tout n'est pas terminé, et se 

donner la possibilité de faire des ajustements ultérieurs 
 

Un des principaux défis a été de réussir à concilier les différentes visions : les 
élus qui aimeraient que le jardin soit « propre », certains jardiniers qui cultivent 
comme leurs grands-parents au Portugal ou ailleurs et sont très individualistes, 
ainsi que finalement d’autres participants, novices ou non, plus modernes et 
concernés par l’environnement et le caractère « communautaire »… 
Un autre défi a été d’introduire les notions de projet participatif et évolutif, tout 
à fait nouvelle, à la fois pour les élus communaux et pour une partie des 
jardiniers. 

 
Les jardiniers échangent des techniques, des coups de main, des recettes… Tous 
les jardiniers semblent très contents de ce jardin, de son ambiance, des échanges 
entre les personnes.  L’absence d’infrastructures complètes la première année 
n’a posé que peu de problèmes, hormis pour l’eau en période de sécheresse 
printanière. 

 
A l’issue de la phase test (soit l’année 2014), les jardiniers se sont réunis pour 
modifier le fonctionnement (gestion du compost, des cabanons collectifs…), le 
règlement intérieur, les plans des infrastructures… Pour ce bilan et ces 
ajustements, l’asbl 4Motion nous a beaucoup aidés. Par exemple, les jardiniers 
ont choisi de diviser le groupe en 3 sous-groupes, chacun responsable de son 
compost, de son cabanon, et d’une partie des tâches collectives d’entretien 
(mauvaises herbes sur les chemins etc.). 

 
Ce projet répond à une demande de terrain et de retour à la terre, mais aussi à un 
grand besoin de lien social. Pour preuve, près de la moitié des jardiniers ont déjà 
un jardin à la maison, mais viennent davantage pour la communauté que pour la 
production légumière elle-même. L’aspect écologique joue aussi un grand rôle 
dans la motivation de la plupart des jardiniers. 
 
On note aussi une grande satisfaction des riverains et passants, suite à la 
transformation d’un champ de maïs de l’agriculture conventionnelle en un jardin 
bio et animé. 
 
Les parcelles de jardins ont été sépares l’une de l’autre par du bois provenant 
des forêts de la commune de Steinsel. Les chemins sont aussi constitués de 
copeaux du bois provenant de cette forêt. 
 
 



D’autres projets sont en préparation pour l’avenir: 
 
‐ Achèvement des infrastructures (puits avec pompe, 3 cabanons collectifs, 

serre) 
‐ Construction de toilettes écologiques à proximité (toilettes à compost, 

sans eau) 
‐ Agrandissement éventuel ultérieur du jardin, en fonction des demandes 

des habitants. Pas nécessairement suivant le même modèle ! 
‐ Pour le moment l’idée de la création d’une structure organisée (asbl, 

club…) n’a pas été suivie, même si de temps en temps les jardiniers en 
reparlent. 
   

 
 
 

 
 



 
 
 

 


